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Le gouvernement gabonais, 
à travers le ministère de 
l'Education nationale, 

vient de décider de la prolonga-
tion, jusqu'à nouvel ordre, de la 
fermeture des écoles, lycées et 
collèges sur l'ensemble du ter-
ritoire national. Les cours n'ont 
donc pas repris hier comme 
initialement prévu. Le contexte 
sanitaire actuel lié au Covid-19 et 
aux mesures prises par les auto-
rités pour contrer la propagation 
de cette pandémie dans notre 
pays ne permet pas aux élèves 
et enseignants, de reprendre le 
chemin de l'école.
En même temps que le gouver-
nement se bat pour limiter la 
propagation du coronavirus au 
Gabon, il réfléchit sur la façon de 
poursuivre l'éducation pendant 
cette crise sanitaire. C'est dans 
ce contexte que le ministre de 
l'Education nationale, Patrick 
Mouguiama Daouda, envisage 

le développement des méthodes 
d'enseignement alternatives et 
novatrices. Parmi lesquelles, 
l'enseignement à distance ou le 
télé-enseignement. Comme son 
nom l'indique, c'est une forme 
particulière d'enseignement à 
distance. Une application adap-
tée, notamment, à l'enseigne-
ment spécialisé, soit dans les uni-
versités, permettant de bénéficier 
des meilleurs cours existants, soit 
comme une option à bas coût 
pour la formation continue des 
professionnels, en utilisant des 
outils de télécommunication.
Cette méthode d'enseignement 
déjà expérimentée, en France, au 
Sénégal et au Maroc, etc., devrait 
donc permettre aux apprenants 
de bénéficier de cours par corres-
pondance durant cette période 
de crise sanitaire, grâce à des 
supports et canaux de diffusion 
divers : télévision, radio, inter-
net. Le télé-enseignement au-
rait, entre autres, comme points 
positifs : la formation chez soi, 
dans le contexte actuel, avec plus 

de flexibilité dans la gestion du 
temps. Une continuité pédago-
gique en somme.
Mais le télé-enseignement sup-
pose aussi un certain nombre de 
contraintes (mise en place des 

outils didactiques et pédago-
giques, formations, coût et accès 
aux services numériques...) que 
devra résoudre le Gabon s'il opte 
pour ce mode d'enseignement.

L'option télé-enseignement ?
Prissilia M MOUITY

Libreville/Gabon

  Le télé-enseignement, une méthode d’apprentissage qui 
sied au contexte actuel. 
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LE ministre de l'Educa-
tion nationale, Patrick 
Mouguiama-Daouda, 

a annoncé hier le début de 
l'expérimentation de l'ensei-
gnement à distance (télé-en-
seignement) pour les élèves 
inscrits en classe d'examen 
dans deux semaines au plus 
tard. En effet, lors d'une confé-
rence de presse, réalisée via le 
télé-travail au sein de son dé-
partement ministériel, le mi-
nistre Mouguiama-Daouda a 
clarifié un ensemble de points 
évoqués dans sa note circulaire 
du dimanche dernier.
Ce nouveau programme de 
travail, qui se veut une solu-
tion alternative, en raison de la 
pandémie de coronavirus dans 
notre pays, vise à maintenir 
les élèves dans un cadre d'ap-
prentissage et de formation. 
"La situation nous commande 
de mettre en œuvre des ou-
tils novateurs et des solutions 
alternatives dans le cadre de 
l'enseignement à distance. 
Compte tenu de notre système 
éducatif actuel, de son état, 
nous ne pouvons pas conve-
nablement satisfaire cette exi-
gence. Cela prendra du temps, 
mais nous sommes aidés par 
les partenaires internationaux 
et nationaux. (...) ", a indiqué 
le ministre.
Conscient de la difficulté de la 
mise en œuvre de ce nouveau 
programme sur l'ensemble du 
territoire national, le patron de 
l'éducation a été clair : "Quand 
on parle d'enseignement à dis-
tance, il faut voir plusieurs 
contraintes qui doivent être 
prises en compte pour la mise 
en œuvre de cette méthode. Il 
y a la question des infrastruc-
tures, qui fait appel aux canaux 
de diffusion que peuvent être 
la presse écrite, audiovisuelle, 
le télé-enseignement ou le 

numérique. Ensuite, (...) les 
enseignants et les inspecteurs 
qui vont définir, concevoir les 
contenus pédagogiques, car il 
s'agit de l'enseignement et on 
ne s'improvise pas dans le sec-
teur de l'éducation nationale", 
a souligné le ministre. Non 
sans reconnaître que "nous 
n'avons pas de solutions nu-
mériques pour le primaire''. 
Pour cette première phase 
d'expérimentation, le ministre 
de l'Education nationale a in-
diqué : "nous voulons d'abord 
privilégier les classes d'exa-
men, et tout cela est en train 
d'être mis en place. Et dans les 
jours qui viennent, un plan 
d'action sera proposé et va 
commencer à occuper nos 
enfants."

Covid-19 : enseignement à distance 
: dans deux semaines au plus tard
FAISANT suite au communiqué lié à la prolongation de la suspension des cours dans les établissements publics et privés sur toute 
l'étendue du territoire national jusqu'à nouvel ordre, le ministre de l'Education nationale chargé de la Formation civique, Patrick Mouguia-
ma-Daouda, a annoncé hier la mise en œuvre d'un programme de travail à distance, dans les tout prochains jours.

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon

Le ministre a tenu son point de presse en téléconférence.
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